Compte rendu de l’AG AMERIBER du 19 mai 2022

Présent.e.s en salle : J. Alonso Carballés, L. Beltran, I. Bouchiba Fochesato, N. Chapin, M. Czerbakoff, D. De La Fuente, A Díaz, C. Fernandes, A. Florenchie, C. Herzig, V. Joubert Anghel, M. Lacomba, M. Lorinquer-Hervé, C. Lecadre-Scotto, M. Lorinquer Hervé, J. Olivier, Sarría Buil, L. Segas, R. Soto-Quiros, A. Stulic, I. Touton.

Présent.e.s à distance : A. Cabranes, E. Canonica, P. Darnis, I. Heineberg, S. Lani, V. Parello, C. Prévost, J. Roumier, M. Santa-Cruz, A. Sasportes, 

Représentée : I. Tauzin. 

Excusé.e.s : S. Amorim, F. Bravo, D. Breton, M. Naro, N. Rodríguez Lázaro.

R. Estève commence par remercier tous les présents, nombreux en salle comme à distance, pour cette première AG du nouveau quinquennat. Il ajoute que le Conseil s’est déjà réuni par deux fois, pour statuer notamment sur l’un des points inscrits à l’ordre du jour, dont Jesús Alonso Carballés présentera ce jour en séance les grandes lignes. Il a également statué sur l’opportunité d’une présence non-délibérative systématisée de représentant.e.s de CHISPA et du SIRENH (cf intervention postérieure de Jesús Alonso Carballés) en s’exprimant à une très large majorité contre lors du vote proposé à l’issu d’une longue discussion. Les CR de ces deux séances du Conseil sont toujours en attente de validation, mais dès qu’elle sera effective, l’ensemble des membres d’Ameriber pourra y avoir accès sur le site à l’adresse dédiée.

· Point 1, Missions doctorant.e.s. Laure Beltran et Marthe Czerbakoff ont eu l’heureuse initiative d’établir un vade-mecum pour tout ce qui concernait les possibilités de financements pour les doctorant.e.s. Elles présentent les trois volets et annoncent que la version finale sera disponible sur le site Ameriber. La grande nouveauté à l’échelle du laboratoire est que désormais les UR recevront en sus de leur dotation annuelle, un fond supplémentaire dédié au financement des missions doctorantes, donc l’octroi deviendra plus simple et surtout, sera plus substantiel, avec l’idée de s’aligner sur les forfaits des EC (150 euros France et 300 euros Europes, l’Amérique étant un cas particulier car normalement à anticiper lors de la remontée des demandes pour l’année suivante lors de la dernière semaine  d’octobre). L’Ecole Doctorale ne sera plus sollicitée car l’amorçage à 50% de l’UR n’était systématiquement complété (ou complété à la même hauteur) par l’ED. Un formulaire rédigé par AMERIBER et validé par les Conseils Centraux sera disponible sur le site à la même page que le vade-mecum et listera les critères requis pour solliciter ces financements (auxquels peuvent également prétendre les contrats doctoraux, ATER, PRAG inscrits en thèse) ainsi que l’adresse à laquelle faire parvenir les pièces nécessaires. L’ED conserve un fond de 15000 euros désormais réservée aux missions exceptionnelles, mais qu’Ameriber vu la nature du terrain de ses doctorant.e.s américanistes, ne doit pas s’interdire de solliciter très ponctuellement. Tout ceci est valable à compter de l’exercice 2023. Bordeaux Métropole va également ouvrir des bourses au fil de l’eau pour des étudiants SHS qui souhaitent aller assister aux colloques sans y participer.

· Point 2, SYMBOLON, un nouvel axe AMERIBER. Jesús Alonso Carballés a travaillé depuis plusieurs mois sur une entité multisite impliquant une vingtaine de chercheurs Français et Espagnol, mais aussi d’autres EC d’Ameriber restant par ailleurs rattachés à leur composante initiale. Il a souhaité la soumettre à l’approbation du Conseil, ce qui n’était pas une obligation, et l’ayant obtenue, il la présente synthétiquement ce jour en séance ; elle aura très rapidement sa page sur le site du laboratoire. Cette entité sera donc un axe de notre Unité de Recherche, car elle présente certains points communs identificatoires avec l’ERPIL (dont elle diffèrera essentiellement sur le fait que son Directeur ne sera pas parallèlement rattaché à une autre composante) : notamment sa transversalité interne, et sa modalité multisite, qui sont deux atouts pour Ameriber.

· Point 3, Fléchage Recherche. Une volonté de l’équipe présidentielle actuelle est que la dimension recherche soit davantage prise en compte, à un moment ou à un autre du processus, les besoins de recrutement en termes stricts de Recherche, sachant qu’ils ne sauraient être prioritaires sur ceux liés à l’enseignement. Néanmoins, et pas simplement d’un point de vue symbolique, il est intéressant de procéder en notre sein à un état des lieux en la matière, sous deux angles habituels. Le premier est celui du manque, en identifiant les aires de spécialité non-couvertes par nos EC. Le second est l’identification d’éventuels pôles d’excellence qui peuvent très bien demander à être consolidés. Si la Direction de l’équipe a bien entendu une vision d’ensemble de notre panorama scientifique (pour illustrer : nous avons un déficit, suit au départ en retraite d’Ana Maria Binet, en termes d’encadrement doctoral en portugais, alors que la Région est la plus propice en France et que le GIRULUFI est particulièrement dynamique), cet état des lieux ne peut s’effectuer que par le biais de notre concertation, et je vous propose d’en discuter dans un premier temps au sein des composantes pour que nous puissions le dresser ensemble en en réunissant les Directrices et Directeurs avant le 20 juin.

· Point 4, Colloque d’équipe « Apparence(s) », volet 2. Dans la perspective de la tenue du second volet de notre colloque annuel d’équipe, consacré depuis 2021 à la thématique « Apparence(s) », R. Estève demande aux composantes de bien vouloir faire remonter les dates d’octobre et décembre 2022 qui sont déjà assignées (« Maux Bibliques », du GRIAL, colloque de l’EREMM, etc., et Journée des Doctorants) afin de pouvoir convenir de deux jours, un jeudi et un vendredi matin, pour que se tiennent, sauf proposition spécifique bienvenue, les deux demi-journées de communications « traditionnelles » impliquant une ou un représentant de chaque composante et bien entendu plusieurs doctorants. Avec, le jeudi après-midi, l’atelier de lecture impliquant éventuellement, en concertation avec le Département, la présence des Masters Recherche. Le cadrage théorique résultant des deux sessions de la fin 2021 est visionnable sur la chaîne Youtube d’Ameriber, et on peut peut-être fixer le 1er septembre pour que chaque composante fasse une proposition évidemment acceptée de droit, et pour les propositions des doctorant.e.s. Pour ce qui est de l’arrêt de la date, les composantes peuvent faire remonter leur calendrier colloques/JE jusqu’au 15 juillet.

· Point 5, Revue.  A ce jour, 5 beaux numéros, 4 plus un hors-séries « concours » sont parus, et le n°5 coordonné par le GIRLUFI sera en ligne avant la fin de l’été. Le n°6 est à paraître en décembre 2022 et son dossier sera coordonné par l’EREMM, tandis que celui du n°7, qui paraîtra au S1 2023, est d’ores prêt est sera consacré à la thématique « Autorité et transmission ». CHISPA et SYMBOLON ont d’ores-et-déjà indiqué leur volonté d’en proposer un, et un numéro monographique, incluant des traductions, consacré au philosophe Eugenio Trías est prévu depuis la création de la revue. La nouveauté est qu’à parti de 2023, exception faite du n°7, les dossiers devront être soumis au régime de la double évaluation à l’aveugle, diligentée par leurs coordinateurs/coordinatrices et nominalement validée par la Direction de la revue. Grâce à Julia Roumier, qui œuvre beaucoup pour la revue, 2 comptes rendus sont déjà prêts ; Marta Lacomba et Isabelle Touton se sont gentiment proposées pour des CR à l’été ou début décembre, et Manon Naro a également beaucoup contribué en éditant deux texte issue de sa journée d’étude sur le Guarani, qui seront publié dans le numéro 5. R. Estève rappelle que les varia sont ouverts en priorité aux membres de l’équipe.

 Point 6, AAP.  Etant donnée la conjoncture scientifique actuelle, et notamment le fait d’une part que le taux de réussite de la soumission de projets ANR en SHS sera autour de 17%, et, plus important encore, que d’autre part, quasiment tous les déposants UBM auprès de la Région Nouvelle Aquitaine sont désormais lauréats, R. Estève se dit que, pour les collègues éventuellement intéressés, il serait utile de constituer au sein d’Ameriber un pôle de réflexion dédié à ces perspectives. Indépendamment des débats de fond, et des réserves auxquelles nous sommes tous enclins à souscrire, il y a par cette voie au moins la possibilité de financer des doctorats (notamment par des adossements à un contrat doctoral UBM, mais pas seulement) ou des post-docs, ce qui est peu envisageable autrement. Voici le calendrier des réunions prévues par l’UBM à ce sujet : 
- IUF : 30 et 31 mai 2022 et de 12h30 à 14h00 (inscriptions en ligne jusqu'au 27 mai)
- Région Nouvelle-Aquitaine, AAP Enseignement Supérieur et Recherche (volet recherche) : 7 juin 2022 de 13h00 à 14h30 et 8 juin de 14h30 à 16h (inscriptions en ligne jusqu'au 3 juin)
- ANR, Appel A Projets Générique : 13 et 14 juin 2021 de 12h30 à 14h00 (inscriptions en ligne jusqu'au 10 juin)
Certains laboratoires UBM réservent une ligne de dotation (2000-3000 euros) à des groupes de réflexion ou « incubateurs » de projet, et Ameriber a bien entendu vocation à le faire. Les collègues intéressés pour constituer ce groupe de réflexion interne peuvent le faire savoir à R. Estève avant le 15 juillet. 

 Point 7, Admission membres associés.  L’admission au titre de membres associées de nos collègues ayant récemment soutenu leur thèse au sein d’Ameriber Joy Courret, Valérie González Bled, bien connues et appréciées de tous, ainsi que d’Isabelle Vaudry, qui a fait acte spontané de candidature, et au profil particulièrement intéressant pour notre laboratoire (docteure en histoire de l'art de l'université de Paris-Nanterre et conseillère scientifique au Centre allemand d'histoire de l'art DFK à Paris. Thèse portant sur la Présence et les usages des arts précolombiens dans les arts décoratifs en France de 1875 à 1945 publiée grâce au prix de l'Institut des Amériques en 2019, et un post-doctorat de deux ans à l'Instituto de Investigaciones Estéticas à l'UNAM à Mexico), est soumise au vote de l’AG, qui la valide à l’unanimité.

